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"La logique,
c'est une 7e réforme
de l'Etat en 2021"

• Les deux penseurs de la N-VAchargés
par Bart De Wever de préparer le confédéralisme
dévoilent les clefs de leur travail.

• Au programme: régionalisations drastiques, mort
du Sénat, 25 mesures pour réformer la monarchie ...

• Toutefois, ils envisagent la possibilité d'une
reconduction pure et simple de la "suédoise" en 2019.

Epinglé

En 2014, la N·VA
enterrait le Premier
ministre belge
Modèle confédéral, Quelque
4000 militants de la N-VA
avaient fait le déplacement à
Anvers, le week-end des 1"' et
2 février 2014, pour assister au
grand congrès idéologique du
parti. Son modèle confédéral y
avait été validé.
Que prévoyait-il? Deux entités
autonomes fortes: la Flandre et
la Wallonie, détenant
pratiquement toutes les
compétences. Ensemble, elles
cogèrent un Etat belge résiduel.
Ses rares compétences: Défense,
lutte contre le grand banditisme,
demandes d'asile, TVAet accises,
droit pénal et une partie du droit
civil, démantèlement de la dette.
Dans cette vision confédérale, le
gouvernement belge est
remplacé par un "conseil"
composé paritairement de
ministres francophones et
flamands. Il n'y a plus de
Premier ministre. La présidence
du conseil est assurée à tour de
rôle par ses membres.
Enfin, la Région bruxelloise et la
communauté germanophone sont
réduites à des sous-entités, avec
des compétences limitées.

"Il faut régionaliser tous les leviers socio-économiques:
Entretien Antoine (levers

et Frédéric Chardon

B artDeWevernelesapaschoi-
sis pas hasard pour préparer la
mise en œuvre, hypothétique,
du co~~~me. Hffirnfr
Vuye, professeur de droit

constitutionnel à l'Univel':iÎté de Namur,
et Veerle Wouters, ingénieur de gestion,
figurent parmi les députés N-VAles plus
durs SUl' le plan oommunautaire. Ils vont
frapper un premier grand coup, en avril
prochain, en sortant un livre sur la mo-
narchie belge qui va faire du bruit. .. En
attendant, ils expliquent leur vision de
la future Belgique,

La N-VAest critiquée par les milieux flamin-
gants pour son manque de prisence sur le
terrain communautaire, C'est en réponse â
cela que le parti entame une réflexion com-
munautaire?
Hendrik Vuye: Nous sommes conscients
de ces critiques venant du mouvement
flamand et même de l'intérieur du parti.
n fal1ait envoyer un signal. Mais la pre-
mière fois que Bart De Wever m'a parlé
de l'idée de lancer une réflexion institu-
tionnelle, c'était en mai dernier.

ci-contre). Labase existe. Notre première
tâche sera de transformer cela en textes
de loi et d'approfondir encore la ré-
flexion. Ensuite, nous devrmts réfléchir et
parler avec d'autres personnes, d'autres
partis, d'autres groupes pour trouver des
soutiens dans la population pour aller
vers le confédéralisme. n faudra faire vi-
vre le débat en Flandre.

QueUessont les pistes con-
crêts sur lesquelles vous
travaillez? Suppression du
Sénat, réforme de la mo-

narthie_ ?
HV: La suppression du
Sénat, ça, c'est écrit dans
les astres. nn'y a plus que
Christine Defraigne
(Nd1R,présidente MR de
l'assemblée) pour croire
qu'il a encore un avenir ...
(rires)
VW: Sur la monarchie, nous préparons
un livre qui sera publié le 9 avril. Nous
avons déjà déposé des propositions de loi
en la matière, notamment pour la sup-
pression progressive des dotations roya-
les. Nous preparons 25 propositions en
tout sur la monarchie. Ce sera le premier
élément que nous rendrons public dans
notre réflexion.Concrètement, quelle est votre mission?

Veerle Wouters: La N-VAa eu son con-
gres sur le confédèralisme en 2014 (lire P 1 utr rti' Iiti'ensez;·vous que es a es pa s po ques

flamands vont vous suivre dans cette yoie?
lN: Les partis se taisent pour le moment,
mais pas leurs députés. Hendrik Bogaert
(CD&V)vient d'écrire une carte blanche
dans laquelle il explique que la sixième
réfurme. de l'Etat est très mauvaise et
qu'il en faut une nouvelle. C'est exacte-
ment le mème constat que nous. Et je

vois que Wouter Beke (pré-
sident du CD&V) ne le
contredit pas. il a juste cri-
tiqué le timing. Je crois que
toutes les formations poli-
tiques tlamandes sont con-
vaincues qu'il y aura une
septième réforme de l'Etat.

Après2019?
VW; Ça, oui. On respectera
le "standstill" (NdlR: le gel)
communautaire au niveau
fédéral
HV: Mais rien n'interdit la

N-VAde continuer sa réflexion sur le vo-
let Communautaire.

L'opposition francopltone pointe régulière-
ment le fait que le communautaire se cache
dilns tous les dossiers,
VW: C'est ce que nous avons toujours
dit! En Belgique, la répartition des com-
pétences est tellement peu cohérente
que, effectivement, chaque dossier peut
avoir un aspect communautaire. c'est la
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conséquence du manque d'homogénéité
des compétences entre les niveaux de
pouvoir. Quand l'un veut faire quelque
chose, ça a des conséquences sur l'autre.
Ça ne va pas.

On l', vtI avec le tax shlft fédéral, qui a un
coût pour les Réglons,
VW: C'est le problème de la loi spéciale
de financement. Sion diminue l'impôt au
fédéral, les régions perdent de l'argent. Et
que risquent-elles de faire? Augmenter
leurs impôts._ Ça n'a pas de sens. Leman-
que d'homogénéité des compétences in-
duit des incohérences dans les décisions

prises. Et je vois que ces questions, on se
les pose aussi en Wallonie. Personne n'est
content avec cette loi de fmanœment.

Ce senit la première chose que la N·VAvou-
drait modifier en cas de r réforme de l'Etat?
HV: Certainement.

Et régionaliser la fiscalité ?
HV:Oui, parce que ça fait partie de la re8-
ponsabilisation des entités. Pour nous, le
modèle coniëdéral repose sur trois élé-
ments. Un: des compétences homogènes.
Deux: des compétences exercées là où il
est le plus facile de trouver un consensus
politique .. et ce n'est pas au niveau fédé-

rai. Trois: la responsabilisation, c'est-à-
dire faire en sorte que chacun assume les
conséquences de ses choix.

«La~~ion
du Sénat, c'est

écrit dans
les astres. nn'y a

plus que christine
Defra~e

pour croIre
le contraire. "

fiscalité, emploi, sécurité sociale ..."
Qu'est-ce qui restera au niveau "natlonal"?
HV: Le confëdéralisme, c'est aussi une
question de méthodologie: réfléchir à ce
que nou.~voulons faire ensemble et non il
simplement à ce que nous pouvons faire
ensemble. Didier Reynrlers (vice·Premier
MR)se pose d'ailletll'Sla même question.

Lesdossiers à régionaliser en priorité?
HV: La totalité des leviers soda-écono-
miques: ftscalité, emploi, concertation
sociale,sécurité sociale...

Certains, dans votre parti, pensent qu'on
pourrait avoir un gouvernement Mit:helIIen
2019, en prOlongeant le gel communautaire.
HV: Ce n'est pas l~ N-VAqui décidera
d'une 7' réfurme de l'Etat, c'est l'électeur.

Paul Kumpen, le président du Vaka (le patro-
nat flamand) s'est dit satisfait des décisions
du gouvernement MicheL Dans te contexte,
selon lui, le communautaire est secondaire.
Que lui répandez-vDus?
HV: Qu'il se trompe .• Lesmesures socio-
économiques sont réalisées par un gO\l-
vernement dans lequel le MR est le seul
parti francophone. Or,E1ioDiRupo a déjà
annoncé qu'il allait modifier certaines
mesures si le PSrevient au pouvoir. Lepa-
tron du voka a peut-être raison à moyen
terme, tant que l'on mène la politique ac-
tuene. Et il Yaura peut-être un gouverne-
ment Michel U,je ne l'exclus pas. Mais si

le patron du Vokaveut que l'on poursuive rolLDonc, la logique, c'est d'avoir la pra-
Iapolitique actuelle illong terme, il devra chaine réforme de l'Etat en 2021.
se faire ill'idée du confédéralisme.

Donc, pour VDUS,il n'y aura pliSd'office une
réforme de l'Etat en 2019?
VW: D'abord les élections! Si vous nous
demandez s'il faut une réforme de l'Etat
en 2019: oui, évidemment! Mais c'est
l'électeur qui décidera.

On n'a pas l'impression que tout le monde
partage votre avis à la
N-VA.
HV: La N~VA est un
grand parti poplÙaire.
Qu'il soit traversé par
des accenn; différents,
c'est normal. Et nous
deux. nous représen-
tons l'accent commu-
nautaire.

L'ULB et rUCL viennent de publier une étude
qui montre que la faunesse flamande est
moins séparatiste que les génératiDns pré-
cédentes. Mauvaise nouveUe?
HV: Venant d'une université, l'inverse
m'aurait vraiment étonné ... Une recher-
che pareille c'est vraiment de la science-
fiction. Vous pouvez influencer les résul-
tats par les questions que vous posez. J'ai

été trop longtemps actif à
l'université pour ne pas con-
naître tous les trucs que l'on
peut utiliser en sciences hu-
maines ...Quelle est la ques-
tion? Comment est-elle for-
mlÙée? Ça influence l'en-
quête. Si on demandait à
une université de détermi-
ner le prochain score de la

N-VAaux élections, certains nous met-
traient à 3 j\'" en dessous du seuil électo-
raL.

"Nous n'excluons
pas un

gouvernement
Michelll
en 2019."

En 2025, la Belgique aUfa disparu pour
VOllsl Pour reprendre les récents propos de
la ministre N·VALiesbeth Homalls.
VW: On verra bien ..n y aura les élections
en 2019. On verra alors où nous en som-
mes en termes de répartition des fOrces
politiques. On ne peut pas tlXerune an-
née pour la fin de la Belgique. Mais on
constate une évaporation progressive de
la Belgique après chaque réfonne de
l'Etat qui survient tous les 10 ans envi-

Ne mettez-vous pas la MRen difficulté avec
votre réflexion institutionnelle?
HV: Une majorité, ce n'est pas la fusion
de 4 partis._ Chacun a le droit de mener
sa réflexion. LeMRnous met aussi parfuis
dans l'embarras aveç certaines décisions.
Linkebeek, par exemple. Mais notre rela-
tion avec le MR reste cordiale.
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